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Les présidents Alpha Condé et Faure Gnassingbé
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Sadikou Oukpedjo, un artiste to-
golais installé en Côte d’Ivoire de-
puis 10 ans, participe depuis le
début de la semaine à un voyage
culture à Jérusalem. L’occasion de

Dans le cadre des festivités de
l’indépendance du Togo, l’ambas-
sade du Togo à Paris organise
une exposition de certains artis-
tes togolais. Un hommage à la
créativité togolaise. Dénommés "

Politique
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Les leçons du pouvoir, les mé-
moires de l’ancien président Fran-
çois Hollande  s’inscrit d’emblée en
2e position du Top 20 devant l’ex-
hortation apostolique du Pape, L’hé-
ritage des espions, de John le Carré
et Mon frère, de Daniel Pennac.

Les leçons du pouvoir, de Fran-
çois Hollande (Stock) arrive en tête
des meilleures ventes essais et en
deuxième position du Top 20 GFK/
Livres Hebdo, tous genres confon-
dus, pour la semaine du 9 au 15
avril. Publié le 11 avril, et tiré d’em-
blée à 70000 exemplaires, ce livre-
bilan du quinquennat de l’ex-Prési-
dent de la République démarre en
fanfare dans les librairies: il sort au
rythme de 6000 par semaine.

Dans son ouvrage "Les leçons
du pouvoir" publié la semaine der-
nière, l’ancien président de la Répu-
blique revient sur sa présidence au

tère israélien des Affaires étrangè-
res, destiné à favoriser le rappro-
chement culturel.

Le travail de Sadikou Oukpedjo
est exposé à la galerie Cécile

togolais en France.  Soit une quin-
zaine d’artistes seront exposés à
Paris.

Les Pinceaux du Togo débu-
tent du 20 avril au 31 mai. Cet
événement culturel est organisé

Bi-hebdomadaire togolais
d’informations et d’analyses
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Les pinceaux du Togo ", l’expo
rassemble quelques artistes
parmi les meilleurs sur le plan
national ainsi que des artistes de
la diaspora, représenté par le
Collectif des artistes plasticiens

succès des précédentes éditions,
le match d’impro revient à l’Institut
Français du Togo pour une nou-

Théâtre
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 Le match d’impro est une ren-
contre théâtrale entre deux équi-
pes qui s’’opposent en improvisant

jour le jour, sur la période des atten-
tats qui ont ensanglanté le pays mais
aussi sur l’impopularité à laquelle il
a dû faire face. Il accuse enfin, à
mots couverts, Emmanuel Macron,
son ancien conseiller puis ancien
ministre, de l’avoir trahi dans l’om-
bre.

dans le cadre du 58e anniversaire
de l’indépendance du pays.

Infos pratiques
Vernissage le 19 avril de

18h30 à 21h
8, rue Alfred Roll 75017 Paris

nombreux échanges avec les plas-
ticiens israéliens et de partager les
expériences en terme de création.

Un séjour organisé par le minis-

Fakhoury à Abidjan. Sadikou
Oukpedjo est né en 1975, à Kétao
au Togo.

Republicoftogo

des courtes histoires inspirées des
thèmes donnés par un arbitre. Pas
de belles passes, ni de beaux buts
mais des bons mots et des belles
histoires inventées en direct. A la
fin du match, le public désigne le
vainqueur de la partie. Après le

velle saison pleine de spontanéité,
d’énergie, d’humour, et de vivacité,
le tout dans une ambiance festive
et interactive.

21 AVR. / 20H00 | 2000 & 3000
FCFA | SCÈNE DE L’IFT - LOMÉ

Cinéma Littérature
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prévu pour la chaîne de télévision
HBO aux Etats-Unis, est réalisé par
Ramin Bahrani avec Sofia Boutella,
Michael B. Jordan et Michael Shan-
non. C’est seulement de la deuxième
adaptation de ce roman, après celle
de François Truffaut en 1966.

En juillet, Gallimard sortira le ro-
man en livre lu dans sa collection
«Ecoutez lire». Le roman est dispo-
nible en poche chez Folio, traduit par
Jacques Chambon, Henri Robillot,
en grand format chez Denoël dans
la collection «Lunes d’encre» (2007)
en bande dessinée (avec les illus-
trations de Tim Hamilton) chez
Casterman (2010).

éditeurs, en grand format et en po-
che. Il a été plusieurs fois adapté au
cinéma et à la télévision depuis les
débuts du 7e art. Enfin, n’oublions
pas le magnifique livre de Terry
Gilliam, Gilliamesque: mémoires
préposthumes, avec des illustrations
de l’ex-Monty Python, prix du
meilleur livre étranger sur le cinéma
en 2016 et paru chez Sonatine.

Une seconde adaptation
pour Fahrenheit 451

Un autre livre culte a été ajouté en
séances de minuit, avec l’adaptation
de Fahrenheit 451, d’après le ro-
man de science-fiction dystopique de
Ray Bradbury (1920-2012). Le film,

cela fait 20 ans que le réalisateur de
Brazil essaie de le faire. Après une
première tentative, avec Jean Ro-
chefort, Johnny Depp et Vanessa
Paradis, à la fin des années 1990,
qui a cumulé les bévues, le cinéaste
n’a cessé de pouvoir transposer sur
grand écran sa version de l’antihé-
ros culte de la littérature. Il reste mal-
gré tout (encore) un petit détail à ré-
gler puisqu’un ancien producteur et
le réalisateur ont lancé trois procé-
dures en Europe autour des droits
du film.

La dernière édition du livre est
parue en mars chez Classiques Gar-
nier, traduit par Louis Viardot. Le ro-
man est disponible chez plusieurs

C’est un classique de la littérature
qui fera la clôture du 71e Festival de
Cannes, le 19 mai prochain. The Man
Who Killed Don Quixote (L’homme
qui tua Don Quichotte), qui revisite le
livre de Miguel de Cervantes (1547-
1616), sera présenté en avant-pre-
mière mondiale sur la Croisette. Le
film de Terry Gilliam est librement ins-
piré  du roman espagnol, passant
du Londres contemporain au XVIIe
siècle dans la région de la Mancha.
Don Quichotte est interprété par Jo-
nathan Pryce dans ce film où l’on
croise aussi Adam Driver, Stellan
Skarsgard, Olga Kurylenko et Sergi
Lopez.

Le film est d’autant plus attendu que
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À cause du réchauffement climatique, le pergélisol arctique
pourrait libérer, d’ici 300 ans (cumulés), 10 fois plus de gaz car-
bonique (CO2) que ne l’a fait l’humanité en 2016. De quoi rendre
plus urgentes encore les mesures pour limiter ce réchauffement.

Les climatologues savent bien que l’une des clés de la prédiction du
climat de la Terre passe par la connaissance de toutes les sources et
puits de gaz à effet de serre, c’est-à-dire des quantités de ces gaz qui
peuvent être émises ou capturées au cours du temps. Ils s’interrogent
par exemple à propos du méthane (CH4) qui se trouve sous forme de
clathrates en bordure des océans ou encore à propos du gaz carboni-
que (CO2) qui peut se trouver dissous dans l’océan.

Ce même CO2 (tout comme le méthane) peut s’accumuler dans les
sols, y compris dans les régions arctiques. Comme ces dernières sont en
train de se réchauffer, les chercheurs tentent d’évaluer à quel point cela
va affecter le climat au cours de ce siècle et des prochains. Il s’agit
d’éléments à prendre en compte pour évaluer au plus juste notre futur et
le temps qu’il nous est donné pour effectuer une transition énergétique.
Celle-ci sera basée sur l’énergie nucléaire et les énergies renouvelables
si nous prenons les bonnes décisions.

Une équipe de chercheurs, menée par Nicholas Parazoo, du célèbre
Jet Propulsion Laboratory de la Nasa, à Pasadena, en Californie, vient
d’ailleurs de publier un article à ce sujet dans le journal The Cryosphere.
Il s’agissait d’évaluer la stabilité du carbone piégé dans les pergélisols
des régions polaires en Alaska et en Sibérie. Ce travail a conduit à une
découverte surprenante qui laisse penser qu’au cours des 300 prochai-
nes années cumulées, du fait du réchauffement climatique actuel, jusqu’à
10 fois la quantité de gaz carbonique injectée dans l’atmosphère par
l’activité de l’humanité en 2016 pourrait être également libérée.

1.700 milliards de tonnes de carbone dans le pergélisol
arctique

Le pergélisol en Arctique est en train de se déstabiliser dans les ré-
gions sud et il le sera bientôt dans les régions nord ; ainsi, d’ici 40 à 60
ans, il deviendra une source permanente de CO2. C’est ce que disent en
tout cas les modèles numériques du Centre national pour la recherche
atmosphérique, à Boulder, au Colorado (États-Unis), lorsqu’on les nour-
rit de données sur les températures du sol de ces régions polaires,
comme l’ont fait Parazoo et ses collègues.

Rappelons que le pergélisol (permafrost, en anglais) est un sol qui
reste gelé pendant des années, voire des millénaires, sous la couche
arable. Il contient des matières organiques riches en carbone, comme
des feuilles ou des mousses, qui ont gelé sans se décomposer et qui s’y
sont accumulées depuis la dernière glaciation. À mesure que la tempéra-
ture de l’air dans l’Arctique fait fondre le pergélisol, cette matière organi-
que se décompose et libère son carbone dans l’atmosphère sous forme
de CO2 ou de CH4. Elle pourrait représenter environ 1.700 milliards de
tonnes de carbone, soit deux fois plus que n’en contient actuellement
l’atmosphère.

Paradoxalement, et c’est le côté surprenant de l’étude des climatologues,
les régions sud de l’Arctique ont des sols qui sont déjà en train de se
déstabiliser, mais des plantes y croissent et capturent ainsi du CO2 at-
mosphérique en effectuant la photosynthèse. Ce sont finalement les ré-
gions les plus froides, au nord, qui vont se mettre dans quelques décen-
nies à libérer du gaz carbonique en premier alors qu’elles se réchauffent
plus lentement. Mais vers la fin du prochain siècle, le bilan sera finalement
positif pour tout le pergélisol arctique, qui représente environ la superficie
du Canada dans l’hémisphère nord.

Il est clair que c’est une raison de plus de se débarrasser des énergies
fossiles le plus vite possible. Espérons que nous pourrons maîtriser la
fusion nucléaire avant les années 2050.

mailto:patrie006@yahoo.frCasier
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formé la Conférence que, après
consultations avec les forces poli-
tiques et la société civile, les déci-
sions suivantes ont été prises:

- la nomination de M. Aristides
GOMES comme Premier Minis-
tre de consensus. Cette nomina-
tion sera prise par décret présiden-
tiel le 17 avril 2018;

- la tenue des élections législati-
ves le 18 novembre 2018

En outre, la Conférence a pris
note de ce que l’ensemble des
acteurs politiques a également dé-
cidé de l’ouverture du Parlement
le 19 avril 2018 pour statuer no-
tamment sur les points liés à la
nomination des membres de la
Commission électorale et de la pro-
rogation de la législature.

La Conférence a pris acte de ces
décisions et ces dates. Elle a féli-
cité le Président Mario Vaz, et ap-
pelé l’ensemble des acteurs à tra-
vailler pour ramener la stabilité
dans le pays.

La Conférence invite le Comité
de Suivi, composé du Président
de la République de Guinée (Mé-
diateur), du Président de la Répu-

Lors du point de presse quoti-
dien du Bureau du porte-parole du
Secrétaire général de l’ONU, ce
17 avril 2018, plusieurs points ont
été évoqués par M. Stéphane
Dujarric, Porte-parole de M.
António Guterres, Secrétaire gé-
néral de l’ONU. Entre autres sur la
Guinée-Bissau. Dans une décla-
ration, le Secrétaire général ac-
cueille avec satisfaction la nomi-
nation, le 16 avril dernier, de M.
Aristides Gomes comme Premier
ministre de la Guinée-Bissau. La
nomination de M. Gomes s’inscrit
dans le consensus auquel sont
parvenus les acteurs politiques qui
comptent dans le pays. Comme le
stipule le communiqué final de la
session extraordinaire de la Con-
férence des Chefs d’État et de
Gouvernement de la Communauté
Economique des États de l’Afrique
de l’Ouest (CEDEAO) s’est tenue
le 14 avril 2018, à Lomé, en Répu-
blique Togolaise, sous la prési-
dence de S.E.M. Faure
Essozimna Gnassingbé Prési-

28 février 2019
Les Chefs d’État et de Gouver-

nement se félicitent du bon dérou-
lement des élections générales en
Sierra Leone les 7 et 31 mars 2018
et félicitent le peuple de Sierra
Leone pour le renforcement de leur
démocratie.

Le Sommet exhorte S.E.M.
Julius Maada Bio, Président de la
République de Sierra Leone, à
consolider la démocratie tout en
renforçant l’unité nationale. »

Le Secrétaire général de l’ONU
accueille donc avec satisfaction
l’annonce selon laquelle les élec-
tions législatives auront lieu le 18
novembre 2018. L’annonce offre
un mandat clair pour les prépara-
tifs urgents de ces élections. Cette
évolution intervient après la ses-
sion spéciale des chefs d’État et
de gouvernement de la Commu-
nauté économique des États de
l’Afrique de l’Ouest (CEDEAO)
sur la Guinée-Bissau qui s’est te-
nue à Lomé, au Togo, le 14 avril
dernier.

Le Secrétaire général salue le
rôle joué par le Président de l’Auto-

En visite officielle depuis mercredi
soir dans la capitale Lomé, le minis-
tre angolais des Relations extérieu-
res accompagné d’une délégation
de haut niveau a entamé ce jeudi des
séances de travail avec la partie to-
golaise. A leur arrivée à l’Aéroport
international Gnassingbé Eyadéma,
Manuel Domingos AUGUSTO et sa
suite ont été accueillis par le ministre
togolais des Affaires étrangères, de
la coopération et de l’intégration afri-
caine, Prof. Robert Dussey. Avant
d’entamer les échanges avec les
autorités togolaises, M. Augusto est
allé porter un message du président
angolais, Joao Lourenço, à son ho-
mologue togolais, Faure
Gnassingbé. Un communiqué ayant
sanctionné cette visite de travail est
libellé comme suit :

«Dans le cadre des excellentes
relations d’amitié et de coopération
qui existent entre le Togo et l’An-
gola, une délégation angolaise con-
duite par Son Excellence Monsieur
Manuel Domingos AUGUSTO, Mi-
nistre des Relations extérieures,
porteur d’un message du Président
de la République d’Angola à son ho-
mologue du Togo, a effectué une vi-
site de travail à Lomé au Togo, les
18 et 19 avril 2018. Au cours de cette
visite, le Ministre angolais a échangé
avec son homologue togolais, Son
Excellence Professeur Robert
DUSSEY, sur des questions d’inté-
rêt commun d’ordre bilatéral et in-
ternational. Abordant les questions
d’ordre bilatéral, les deux Ministres
se sont félicités de l’excellence des
relations d’amitié et de coopération
qui unissent leurs deux pays et se
sont engagés à œuvrer à leur ren-
forcement, notamment dans les do-
maines politique, militaire,
sécuritaire, économique, technique,
social et culturel. Les Ministres Ma-
nuel Domingos AUGUSTO et Ro-
bert DUSSEY ont passé en revue
les différents instruments juridiques
de coopération existant entre le Togo
et l’Angola. En ce qui concerne la
situation socio-politique au Togo, le
Ministre Robert DUSSEY a informé
son homologue angolais de l’état
d’avancement du dialogue politique
qui se tient sous les auspices du
Président ghanéen Son Excellence
Monsieur Nana Addo Dankwa

Akufo-Addo, facilitateur de la Com-
munauté Economique des Etats de
l’Afrique de l’Ouest (CEDEAO). Le
Ministre Robert DUSSEY a, en
outre, informé son homologue an-
golais des résultats encourageant du
sommet extraordinaire de la
CEDEAO sur la situation politique
en Guinée-Bissau tenu à Lomé le
14 avril 2018 et saisi cette occasion
pour le féliciter du rôle majeur joué
par les autorités angolaises notam-
ment au sein de la Communauté des
Pays de Langue Portugaise (CPLP).
Le Ministre angolais des Relations
extérieures Manuel Domingos
AUGUSTO a, à son tour, félicité cha-
leureusement son homologue togo-
lais pour les efforts que le Togo ne

phénomène de la radicalisation et
de l’extrémisme violent sur le con-
tinent, et souligné la nécessité de
faire face à la menace que repré-
sentent ces fléaux. Le Ministre to-
golais a notamment porté à la con-
naissance de son homologue que
des discussions sont en cours en-
tre la CEDEAO et la CEEAC en
vue de l’organisation prochaine, à
Lomé, d’une rencontre au sommet
sur cette thématique qui constitue
une préoccupation majeure. Le Mi-
nistre angolais s’est réjoui des ac-
tions et initiatives proactives dé-
ployées dans le cadre des deux en-
sembles régionaux ayant permis de
juguler les crises dans leurs espa-
ces communautaires respectifs et

M. Manuel Domingos AUGUSTO et le Prof Robert Dussey

dent de la République togolaise et
Président en exercice de la Con-
férence: «EN CE QUI CON-
CERNE LA SITUATION POLITI-
QUE EN GUINEE BISSAU

La Conférence félicite E.M. Al-
pha Condé, Président de la Répu-
blique de Guinée et Médiateur de
la CEDEAO pour la Guinée Bis-
sau, pour les efforts soutenus qu’il
a déployé dans le cadre de la mé-
diation. Elle a également félicité
S.E.M. Faure Essozimna
Gnassingbé, Président de la Ré-
publique Togolaise et Président de
la Conférence pour le travail qu’il a
accompli dans le cadre de la re-
cherche d’une solution durable à
la crise en Guinée Bissau.

La Conférence a pris note des
consultations en cours entre le Parti
africain pour l’indépendance de la
Guinée et du Cap Vert (PAIGC) et
le Parti du renouveau social
(PRS). Elle les encourage à pour-
suivre le dialogue pour la stabilité
du pays.

Son Excellence Monsieur José
Mario VAZ, Président de la Répu-
blique de la Guinée Bissau a in-

blique Togolaise (Président de la
Conférence des Chefs d’Etat et de
Gouvernement) et du Président de
la Commission de la CEDEAO, à
prendre toutes les dispositions né-
cessaires pour la mise en œuvre
de cette feuille de route.

La Conférence se félicite de la
solidarité internationale dont ont fait
preuve l’Union Africaine, les Na-
tions Unies, l’Union Européenne et
les autres partenaires bilatéraux et
sollicite leur soutien à la CEDEAO
dans le cadre de la résolution de la
crise en Guinée Bissau.

Le Sommet entérine la proroga-
tion du mandat de la Mission de la
CEDEAO en Guinée-Bissau
(ECOMIB) jusqu’au 30 juin 2018
et exhorte les Forces de défense
et de sécurité bissau-guinéennes
de contribuer à assurer la paix et
la sécurité dans tout le pays.

Le Sommet salue la prorogation
par le Conseil de Sécurité des
Nations Unies du mandat du bu-
reau intégré des Nations Unies pour
la consolidation de la paix en Gui-
née-Bissau (BINUGBIS) jusqu’au

rité de la CEDEAO et Président du
Togo, M. Faure Gnassingbé, et le
Médiateur de la CEDEAO pour la
Guinée-Bissau et Président de la
Guinée, M. Alpha Condé.

Le Secrétaire général est encou-
ragé par l’esprit de compromis et
le leadership dont ont fait preuve le
Président José Mário Vaz, le Parti
africain pour l’indépendance de la
Guinée et du Cap-Vert (PAIGC) et
le Parti du renouveau social
(PRS). Il exhorte toutes les parties
à prendre rapidement les mesu-
res qui s’imposent, dont la forma-
tion d’un gouvernement inclusif, la
réouverture de l’Assemblée natio-
nale et la mise en œuvre des dis-
positions restantes de l’Accord de
Conakry.

Le Secrétaire général réaffirme
l’engagement à continuer de tra-
vailler étroitement avec l’Union afri-
caine, la CEDEAO, l’Union euro-
péenne et la Communauté des
pays de langue portugaise (CPLP)
pour appuyer la consolidation de
la paix et des efforts en Guinée-
Bissau.

Les présidents Faure Gnassingbe et Alpha Condé

Eric J.

cesse de déployer, surtout durant sa
présidence en exercice de la
CEDEAO, pour maintenir la paix et
la sécurité internationales dans la
sous-région, en Afrique et dans le
monde. Le Ministre Angolais a, en
outre, exprimé le soutien de son
Pays à toutes les décisions prises
par le Sommet Extraordinaire de la
CEDEAO tenu le 14 Avril 2018 pour
la sortie de crise en Guinée Bissau.
Les deux chefs de la diplomatie ont,
par ailleurs, appelé à l’intensification
des échanges commerciaux et éco-
nomiques devant aboutir à une
croissance partagée bénéfique pour
les populations togolaises et ango-
laises. A cet égard, ils ont convenu
de la nécessité d’accélérer le pro-
cessus de création de la Grande
Commission mixte de coopération
Togo-Angola ainsi que de la signa-
ture prochaine d’un accord d’exemp-
tion des visas pour les détenteurs
de passeports diplomatique et de
service des deux Etats. S’agissant
des questions d’ordre international,
les Ministres togolais et angolais ont
réaffirmé leur ferme volonté de ren-
forcer le rôle, les capacités, l’effica-
cité et l’efficience de la CEDEAO et
de la CEEAC en vue de juguler le

a réaffirmé la détermination de son
gouvernement à œuvrer pour le ren-
forcement de la paix et la sécurité
sur le continent. Au cours de
l’audience que le Chef de l’Etat lui a
accordée, le Ministre angolais a féli-
cité Son Excellence Monsieur Faure
Essozimna GNASSINGBE, Prési-
dent de la Conférence des Chefs
d’Etat et de Gouvernement de la
CEDEAO, pour son engagement,
aux côtés du médiateur, Son Excel-
lence Professeur Alpha Condé, qui a
permis le dénouement de la crise en
Guinée Bissau. Au terme de sa vi-
site, Son Excellence Monsieur Ma-
nuel Domingos AUGUSTO, Minis-
tre des Relations extérieures de la
République d’Angola a exprimé à son
homologue Robert DUSSEY, au
Gouvernement et au peuple togolais,
ses vifs remerciements et sa pro-
fonde gratitude pour l’accueil chaleu-
reux et fraternel qui lui a été réservé
lors de sa visite. Le Ministre Ango-
lais a invité son homologue togolais
à effectuer une visite officielle en
Angola. Son Excellence Prof. Robert
DUSSEY a accepté cette invitation
avec plaisir. La date de cette visite
sera fixée ultérieurement par voie
diplomatique. »

Le projet de construction du siège
de la Cour des comptes a connu une
suspension de deux ans en raison
de la reprise des études architectu-
rales et techniques par l’entreprise
E.V.P., qui a en charge la supervi-
sion et le contrôle des travaux, pour
corriger les erreurs qu’elle a déce-
lées. En outre, la Cour fait face à une
faiblesse d’allocation de financements

Au motif d’une faible allocation de financements
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pour conduire dans les délais pré-
vus (36 mois) lesdits travaux. A la mi-
2012, la Cour des comptes a lancé
un appel d’offres pour la construction
de son siège. Elle qui occupe actuel-
lement des locaux loués. Les bud-
gets successifs de l’Etat ont prévu une
ligne pour ce projet.

Les commissaires de la Cour des
comptes sont chargés de certifier la

régularité et la sincérité des comptes
publics et de veiller à la bonne ges-
tion des fonds d’Etat. Ils sont dotés
d’un budget autonome et jouissent
d’une indépendance dans l’exécu-
tion de leur mission. La création de
cet organisme fait partie des réfor-
mes entreprises par le Togo en ma-
tière de bonne gouvernance et de
transparence.
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Lutte contre la surcharge / Aux postes de pesage du Port ou de Djéréhouyé
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moyennant une somme d’argent,
qui consistait en des modes de pe-
sée non recommandés qui amènent
les appareils à afficher des données
erronées. En dépit des mesures dis-
suasives par l’installation d’une
vidéosurveillance sur le site. Parmi
les pratiques, le conducteur est guidé
de sorte que son véhicule roule hors
des rampes afin qu’une bonne partie
de la charge échappe aux capteurs ;
ou à faire rouler le véhicule sur les
rampes à une vitesse plus accélé-
rée, entre 7 et 8 km/h au lieu de 4 à 5
km/h qui correspond à la vitesse
modérée à laquelle les capteurs peu-
vent enregistrer le poids et la réparti-
tion des marchandises sur les es-
sieux ; à empêcher les capteurs d’af-
ficher de bons résultats en recom-
mandant au conducteur de s’arrêter
sur les rampes tout en sachant que
le pèse-essieux fonctionne en mode
dynamique et non en mode statique ;
ou encore à continuer la pesée des
jours après avoir constaté le dys-
fonctionnement d’une composante
du pèse-essieux, bien qu’ils dispo-
sent d’un numéro vert pour alerter

Selon l’indicateur de mesure de
l’activité au niveau du ministère des
Infrastructures et des transports, 80%
des véhicules de transport de mar-
chandises pesés doivent respecter
les normes de chargement au 31
décembre 2017. Au bilan, indique-t-
on, sur 100 véhicules de transport
de marchandises pesés aux postes
de contrôle situés dans la zone por-
tuaire ou au poste de pesage de
Djéréhouyé à 12 km au nord de la
ville d’Atakpamé, 89 respectent les
normes de chargement. Bien qu’au-
delà de la prévision – expliquant les
efforts de lutte contre la surcharge par
les autorités togolaises en la matière
–, cette statistique prouve que du tra-
vail reste à faire pour discipliner les
11% restants, de sorte à tendre vers
les 100% à la prochaine revue de
mise en œuvre des réformes.

Et alors, les dispositions commu-
nautaires liées aux sanctions encou-
rues sont-elles appliquées aux fau-
tifs ? Ou les laisse-t-on passer en
contrepartie des pots-de-vin ? Dans
le second cas, le site de pesage de
Djéréhouyé avait fait parler de lui cou-
rant 2016. Le pesage de Djéréhouyé
étant un poste de contrôle visant à
s’assurer que tous les véhicules
chargés ont été pesés avant leur
mise en route ; d’où les pèse-essieux
installés pour combattre la surcharge
des véhicules lourds qui entraîne les
dégradations précoces des routes.
En dépit des mesures prises pour
protéger les infrastructures routières
nationales, des agents véreux
avaient eu l’intelligence de passer un
marché avec des conducteurs, dont
les véhicules sont surchargés,

Selon la performance par la
méthode de la valeur acquise, dé-
sormais utilisée par le Secrétariat
permanent chargé des réformes
pour évaluer les actions de réfor-
mes prévues par les ministères et
institutions, la mise en place du
Compte unique de trésor (CUT)
n’a pas été efficace mais efficiente
car l’indice de performance de
l’échéancier ou des délais (IPE)
et l’indice de performance des
coûts (IPC) sont respectivement
de 0,4 et 1,03. Avec cette préci-
sion que si l’IPE et l’IPC sont de 1
(100%), la mise en œuvre de l’ac-
tivité est alors performante, signi-
fiant que l’activité a été exécutée
dans les délais et aux coûts plani-
fiés.«Le responsable de l’activité
n’a pas été performant», a conclu
le rapport de performance à fin
décembre 2017.

En clair, l’activité a été partielle-
ment réalisée à fin décembre 2017.
Le processus de mise en place
effectif du Compte unique de trésor
étant en cours.«Il reste l’acquisi-
tion des équipements informati-
ques, la finalisation du plan d’ac-
tions pour la connexion au Swift,
la connexion au réseau Swift, l’im-
plémentation du système des
paiements, la formation des utili-
sateurs et enfin
l’opérationnalisation des systè-
mes», indique le même rapport
rendu public le 10 avril 2018. En
rappelant que, en ce qui concerne
l’adaptation du circuit financier pu-
blic aux innovations technologi-
ques, notamment les possibilités
d’accès en temps réel aux rele-
vés bancaires et les avantages
générés par le système de télé-
compensation, la Direction géné-
rale du trésor et de la comptabilité
publique a signé des conventions
de Star-Uemoa et Sica-Uemoa
(mécanisme de compensation
automatisé des paiements de pe-
tits montants) en 2015. Et les câ-
blages sont en cours de finalisation.
Afin de faciliter la connexion au ré-
seau Swift, le Trésor a sollicité l’as-
sistance d’un consultant en sys-
tème de paiement ; les discussions
sont en cours pour la signature du
contrat. Le choix du compte de rè-
glement du Trésor, qui devra fonc-
tionner sous la responsabilité de
l’Agence comptable centrale du tré-
sor (ACCT) a été opéré depuis
2015. Chaque comptable
assignataire des dépenses effec-
tue ses dépenses sur le compte
ouvert en son nom en attendant le
basculement automatique. Les
comptes à solde budgétaire sont
fermés. L’acquisition de la ligne
principale de Togotelecom est réa-
lisée ainsi que celle de Cafe Infor-
matique. Le Trésor togolais a ob-
tenu de la BCEAO son adhésion
dans le système Star - Sica

à couvrir les dépenses budgétai-
res de l’Etat devront être canali-
sées vers le CUT et toutes les
aides budgétaires transférées sur
le compte du Trésor à la BCEAO.

Fondé sur les principes de
l’unité de trésorerie et de la fongibi-
lité des liquidités de l’Etat, le sys-
tème de Compte unique du trésor
est un instrument stratégique de
consolidation et de gestion perfor-
mante de la trésorerie de l’État. Il
doit être en mesure de réduire les
coûts d’emprunt, d’assurer un
contrôle effectif de l’ensemble des
disponibilités du Trésor et de limi-
ter les délais de mobilisation des
recettes publiques. D’importants
progrès ont été réalisés sur ces
aspects. Toutefois, la simplification
du système doit être poursuivie et
le circuit de remontée des fonds
mis en place entre l’Office togolais
des recettes et le Trésor doit être
optimisé.

les techniciens de la maintenance qui
interviennent généralement 3 heures
après l’alerte.

Le 11 juin 2016, le ministre
burkinabè des Transports, de la
mobilité urbaine et de la sécurité rou-
tière informe le Togo de l’interception
sur le territoire burkinabè d’une cen-
taine de véhicules lourds en sur-
charge en provenance du Togo
avec, à leur bord, des documents
de contrôle apparemment réguliers
délivrés au poste de Djéréhouyé.
Dans la nuit du 8 au 9 juillet 2016, un
contrôle inopiné mené au-delà de
Djéréhouyé par une équipe mixte de
gendarmes et d’agents de la Divi-
sion de la sécurité routière et du mi-
nistère des Infrastructures a permis
d’intercepter 41 véhicules qui ont re-
fusé d’obtempérer à son injonction
de s’arrêter. Ils seront finalement im-
mobilisés au poste de péage de
Sotouboua. Contrôle est fait sur le
poids du véhicule à vide sur la carte
grise, sur la fiche de chargement
délivrée par la douane, et sur le poids
total en charge du véhicule au poids
de la pesée mentionné sur la fiche
délivrée à Djéréhouyé. Il ressort que
sur les 41 véhicules interceptés,
seuls trois étaient en règles. Le reste
avait une surcharge variant entre
1,260 et 30,856 tonnes. «Les agents
incriminés ont été confiés à la jus-
tice aux fins de poursuites judiciai-
res», avaient affirmé le ministère to-
golais de la Sécurité et celui des In-
frastructures.

Il faut rappeler que la non-applica-
tion intégrale du Règlement 14 relatif
à l’harmonisation des normes et des
procédures du contrôle du gabarit,
du poids et de la charge à l’essieu
des véhicules lourds de transport de
marchandises dans l’espace com-
munautaire continue de susciter des
réunions des ministres en charge du
secteur. A Abidjan, en septembre
2017, de nouvelles dates sont en-
core fixées : à compter du 1er no-
vembre 2017, aucun véhicule en si-
tuation d’extrême surcharge ne
pourra quitter l’enceinte portuaire ; à
compter du 1er avril 2018, les ports,
les plateformes générant un trafic de
plus de 200.000 t/an et les stations de
pesage situées sur les corridors rou-
tiers procèdent à l’évaluation de la
mise en œuvre de la mesure pour
identifier les avancées et les contrain-
tes, empêchent par tous les moyens

Uemoa.
En plus, les projets de conven-

tions de services avec l’Union to-
golais de banque (UTB) et les
Centres des chèques postaux
(CCP) – pour la gestion des comp-
tes dans les localités où il n’y a pas
de représentation de la BCEAO –
sont sur le bureau du ministre
chargé des finances. Les comp-
tes inactifs et ceux devenus sans
objet sont consolidés et leurs sol-
des dans le compte courant de
l’ACCT sont clôturés. Sur propo-
sition de la Direction générale du
trésor et de la comptabilité publi-
que et de la BCEAO, le ministère
de l’économie et des finances a
autorisé une mission d’étude au
Sénégal en vue de s’imprégner de
l’expérience de ce pays. Actuelle-
ment, elle a le devis relatif à l’étude
environnementale et organisation-
nelle – devis obtenu d’un expert à
la suite de cette mission.

Un compte centralisateur et des
sous-comptes forment le système
de Compte unique du trésor.
L’effectivité du CUT passe par
l’achèvement du processus d’as-
sainissement des comptes bancai-
res par apurement des comptes
débiteurs. Aussi la fermeture des
comptes dormants a-t-elle été re-
lancée en 2015. Dans ce cadre, le
ministre de l’économie et des fi-
nances avait demandé, par une
correspondance, à la Banque to-
golaise pour le commerce et l’in-
dustrie de fermer les comptes
ouverts dans ses livres et dont les
soldes sont constamment débi-
teurs. Une autre correspondance
avait été adressée au ministre des
enseignements primaire, secon-
daire et de la formation profession-
nelle pour la fermeture des comp-
tes ouverts au profit de ce minis-
tère dans les livres des Comptes
des chèques postaux.

Dans le cadre du programme
avec le Fonds monétaire interna-
tional, les autorités togolaises se
sont engagées à améliorer la ges-
tion des liquidités. Ce qui passe par
le perfectionnement de la gestion
de trésorerie et l’orientation vers la
création du Compte unique du tré-
sor. Toutes les recettes destinées

Adjabo Ekpao, directeur général du trésor et de la comptabilité publique

(suite à la page 7)

ment technique et professionnel de
Sokodé, le lycée scientifique de Kara
et le lycée scientifique de Lomé. Dans
ces lycées, 2.500 élèves et 210 en-
seignants et personnels administratif
formés utilisent quotidiennement les
outils (un réseau informatique - filaire
et Wifi - connecté à Internet, des ser-
vices de gestion de la vie scolaire,
un «pôle ressources» comprenant
des espaces de travail pour les en-
seignants, des espaces de travaux
personnels pour les élèves, des sal-
les multimédias et des ordinateurs
portables) mis à leur disposition.
Depuis la rentrée 2017-2018, les six
lycées techniques bénéficiaires sont
Adidogomé-Lomé, Attiégou,
Atakpamé, Kantè, Mango et le Col-
lège technique Herman Gmeiner de
Kara.

A noter que le Wifi Campus fait
partie des autres projets d’intégra-
tion des TIC dans l’éducation au
Togo.

Formation des élèves, enseignants et personnel administratif, à fin 2017
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sage ou encore la mauvaise circu-
lation des informations entre les dif-
férentes structures en charge de
l’éducation) qui minent le système
éducatif togolais, le ministère des
Postes et de l’économie numéri-
que, le ministère de l’Enseignement
primaire, secondaire et de la for-
mation professionnelle et le minis-
tère de l’Enseignement technique
et de la formation professionnelle ont
conjointement initié, depuis mars
2014, le projet «Environnement
Numérique de Travail» (ENT). L’ob-
jectif est d’intégrer les technologies
de l’information et de la communi-
cation dans le système éducatif afin
de permettre aux apprenants ainsi
qu’à tous les acteurs du système
éducatif de tirer meilleur profit des
avancées technologiques. Quatre
lycées ont bénéficié de la phase pi-
lote du projet : le lycée d’enseigne-
ment technique et professionnel
d’Aného-Glidji, le lycée d’enseigne-

Les travaux de déploiement de
l’Environnement Numérique de
Travail (ENT) dans les six lycées
publics d’enseignement technique
sont réalisés à 100% au 31 décem-
bre 2017. Après la mise en place
du dispositif technique et la forma-
tion des utilisateurs, des différentes
actions d’accompagnement et de
suivi sont conduites aussi bien au
sein des lycées bénéficiaires qu’au
niveau institutionnel. A ce titre, 6.890
bénéficiaires sont formés à fin dé-
cembre 2017, sur les 6.853 bénéfi-
ciaires initialement prévus (à raison
de 6.282 élèves, 471 enseignants
et 100 agents du personnel admi-
nistratif). Soit un taux d’exécution de
100,54%.

Conscient des différents problè-
mes (adéquation de la formation à
l’emploi, insuffisance de manuels et
matériels didactiques essentiels
pour les élèves et les enseignants,
mauvaises conditions d’apprentis-
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Les deux stars africaines de Liverpool (élite anglaise), Mohamed Salah (Egypte) et Sadio Mané (Sénégal) doivent croire en elles
et porter le continent africain à la Coupe du monde 2018 (14 juin au 15 juillet), a indiqué l’ancien capitaine du Cameroun, Samuel
Eto’o cité par l’Agence Sénégalaise de Presse (APS).

"Salah et Mané doivent croire en
eux et savoir que nulle part, il n’est
écrit qu’une équipe africaine ne peut
pas aller au bout en Russie" a expli-
qué l’ancien capitaine des Lions In-
domptables au Cameroun.

"J’espère qu’une sélection afri-
caine sera la dernière à avoir le sou-
rire à la coupe du monde" a dit Eto’o
qui a pris part, mardi à Moscou (Rus-
sie), à une rencontre de football en
faveur de la lutte contre le Sida.

Parlant des cinq sélections, le Ca-
merounais qui a participé à quatre
phases finales de Coupe du monde
(1998, 2002, 2010 et 2014), con-
trairement à son compatriote Lauren
Etame Mayer y croit.

"Il n’est écrit nulle part que les
équipes africaines sont abonnées

FOOTBALL/ CM 2018

Hervé A.
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Après les pays membres de la Ligue Arabe, l’Afrique du Sud apporte
également son soutien à la candidature du Maroc pour l’organisation de
la Coupe du Monde 2026. Une décision annoncée lundi par le président
de la Fédération sud-africaine de football (SAFA), Danny Jordaan.

L’Afrique du Sud, face à qui le Maroc avait perdu l’attribution du mon-
dial 2010 lors d’un duel éclaboussé par des scandales de corruption, va
apporter "un appui sans condition au Maroc pour l’organisation de la
Coupe du Monde", a déclaré le président de la SAFA dans un commu-
niqué, soulignant qu’il serait "formidable pour l’Afrique d’organiser cette
compétition planétaire pour la deuxième fois".

"La candidature du Maroc est celle de l’Afrique", a souligné le res-
ponsable sud-africain, exprimant sa disposition à faire de son mieux
pour que tout le continent africain se rallie derrière la candidature maro-
caine.

Dans la course à l’organisation de la prestigieuse compétition de foot-
ball en 2026, le comité d’inspection de la FIFA débute ce lundi sa visite de
contrôle au Maroc, à Marrakech, avant de se rendre dans les pro-
chains jours à Agadir, Tanger et Casablanca.

L’annonce du pays hôte du Mondial 2026 sera faite le 13 juin à Mos-
cou, en Russie, à la veille de la Coupe du monde 2018, lors du 68e
Congrès de la FIFA.
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Ryan Sessegnon est la pépite anglaise en vue en ce moment. Le

joueur de Fulham, récemment élu meilleur jeune joueur de
Championship, s’est glissé dans les papiers du FC Barcelone, comme
l’indique ’Mirror’.

À 17 ans, le latéral de Fulham s’est créé une belle réputation. Il en-
chaîne les belles performances avec son club en Championship,
deuxième division du championnat d’Angleterre, et aspire aujourd’hui à
jouer dans un grand club.

Jusqu’ici, Sessegnon a disputé 46 matches toutes compétitions con-
fondues, lors desquels il a inscrit 14 buts et délivré six passes décisives.
Des chiffres plus que satisfaisants et qui le mènent aujourd’hui à intéres-
ser une grande partie des clubs européens.

Tottenham, United et City font partie de ces écuries européennes à le
vouloir, et aujourd’hui Barcelone se mêle à la lutte pour s’attacher ses
services. En effet, le média anglais affirme que le club ’blaugrana’ vou-
drait aujourd’hui enrôler le jeune talent des ’Cottagers’.

La formation ’blaugrana’ ne serait pas entièrement satisfaite des pres-
tations de Dembélé et lui chercherait une alternative. Toutefois, Fulham
ne le laissera pas partir aussi facilement et pourrait demander 40 millions
pour le meilleur jeune joueur de Championship.

aux quarts de finale" a rappelé la
star camerounaise qui continue à
jouer au très haut niveau en Tur-
quie.

Si les équipes croient en elles et
avec des joueurs comme Salah
(Mohamed) et Mané (Sadio), on
peut y croire, a-t-il dit, soulignant
que des anciens comme lui seront
présents pour pousser ces jeunes
à aller au bout.

"Ces jeunes doivent croire en
eux et écrire leur propre histoire"
a conseillé la star camerounaise,
soulignant qu’ils auront l’opportu-
nité de jouer une coupe du monde,
ce qui n’est pas donné à tout le
monde.

Parmi les représentants du con-
tinent africain, il y a le Maroc qui fait
son retour à la Coupe du Monde
pour la première fois depuis 1998.
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COUPE DES CONFEDERATIONS

La FIFA a exposé mercredi son
projet lié au nouveau format du
Mondial des Clubs qui se joue-
rait à la place de la Coupe des
Confédérations dès 2021, a ap-
pris l’AFP auprès d’une source
proche du dossier.

D’après une lettre du président de
la FIFA Gianni Infantino envoyée à
tous les présidents de Confédérations,
et dont l’AFP a obtenu copie, la nou-
velle formule du tournoi ne serait plus

annuelle mais se tiendrait tous les
quatre ans à partir de l’édition 2021.

Selon le document consulté par
l’AFP, la compétition ne se jouerait
plus en décembre mais en juin de
l’année précédant la Coupe du
Monde, en lieu et place de la Coupe
des Confédérations qui ne serait pas
reconduite après l’édition 2017 en
Russie, remportée par l’Allemagne.

Ce nouveau format permettrait
entre autres de ne pas interférer

avec le calendrier des compétitions
nationales dans la plupart des pays,
notamment en Europe.

Le tournoi se disputerait sur 18
jours. D’autres détails devraient être
discutés à la suite d’une prochaine
phase de consultation avant l’adop-
tion de la version finale du tournoi.

La FIFA a engagé cette réforme
face à l’actuel manque d’attractivité
du Mondial des Clubs tant sur le plan
sportif qu’en termes de retombées

Il évoluera dans la même poule que
l’Espagne, le Portugal et l’Iran.

L’Egypte est également de retour
après 28 ans d’absence et a été
versé dans le groupe du pays or-
ganisateur, la Russie, en compa-
gnie de l’Arabie Saoudite et de l’Uru-
guay.

La Tunisie évoluera dans le
même groupe que la Belgique, l’An-
gleterre et le Panama.

Le Sénégal, revenu au Mondial
après une première expérience en
2002, va, pour sa part, affronter res-
pectivement la Pologne, le Japon et
la Colombie en match de poule.

Le Nigeria, qui disputera sa
sixième phase finale de Coupe du
monde en Russie (14 juin au 15
juillet), sera dans le même groupe
que l’Argentine, l’Islande et la Croa-
tie.

économiques.
Le dernier Mondial des Clubs, or-

ganisé aux Émirats arabes unis, a vu
le Real Madrid l’emporter sur le club
brésilien Gremio Porto Alegre en fi-
nale (1-0) grâce à un but de Cristiano
Ronaldo, permettant ainsi au double
champion d’Europe en titre de deve-
nir le premier club à gagner deux
éditions consécutives de cette com-
pétition.

REQUEST FOR EXPRESSIONS OF INTEREST
Assignment Title: 1256812 - Cross border small trader survey in West Africa

Assignment Countries:
  - To be selected from Cote d’Ivoire, Burkina Faso, Ghana, Nigeria, Niger, Togo, Benin

ASSIGNMENT DESCRIPTION

As part of a regional trade facilitation program in West Africa, funded by a group of donors (USAID, EU and the Netherlands) and executed jointly by the World
Bank Group (WBG) and GIZ, WBG is looking for a firm to conduct a survey on cross border small traders.  The selected firm will be responsible for collecting
and analyzing data and information from traders, traders associations, border officials, market vendors and other relevant stakeholders at the identified target
locations, with the aim of shading light upon the following areas:

a. The nature of cross-border trade
b. Barriers and impediments to trade
c. Gender-specific issues related to trade
d. Institutional analysis of key SSCBT stakeholders

Expressions of Interest should be submitted, in English, electronically through World Bank Group eConsultant2 (https://wbgeconsult2.worldbank.org/wbgec/
index.html). The submission should not exceed 10 pages.

NOTES
Following this invitation for Expression of Interest, a shortlist of qualified firms will be formally invited to submit proposals. Shortlisting and selection will be

subject to the availability of funding.

Only those firms which have been shortlisted will receive notification. No debrief will be provided to firms which have not been shortlisted.
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Effet de la crise politique au Togo
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Trafic de migrants, traite des personnes,   protection des ressortissants à l’étranger
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pour la lutte contre trafic illicite de
migrants) et devra prendre en
compte les contributions faites par
le Comité interministériel de gestion
de la migration au Togo, par le
chargé de projet de l’OIM – Orga-
nisation internationale pour les mi-
grations – au Togo et par la chargée
de projet FMM de l’OIM au Nige-
ria, ainsi que par le Chef de mission
non résidente basée au Ghana.
L’étude, en relevant les forces, les
faiblesses et les lacunes inhérents
au cadre actuel, doit être en me-
sure de constituer une base pour le
développement d’une politique na-
tionale de migration susceptible de
représenter à son tour un cadre de
référence des différentes actions, à
caractère réglementaire et con-
forme aux orientations et aux direc-
tives de la CEDEAO – Commu-
nauté économique des Etats de
l’Afrique de l’ouest – en matière de
la gestion des migrations.

Aussi, les services d’une con-
sultation sont recherchés pour éla-
borer une étude sur l’état des lieux
des différentes stratégies existantes
en matière de migration au Togo.
Le consultant est appelé à : (i) Dé-
velopper un travail de recherche afin
de produire un document bien do-
cumenté et de qualité ; (ii) Présen-
ter l’étude et ses principales recom-
mandations au Comité interministé-
riel et au coordinateur du projet de
l’OIM basé au Togo ; (iii) Rédiger la
version finale de l’étude après avoir
intégré les commentaires des par-

Les problématiques sociales re-
latives aux migrations au Togo ont
pris de l’ampleur dans la dernière
décennie et les défis relatives au tra-
fic de migrants, la traite des person-
nes, les risques liés à l’immigration
irrégulière, la protection de ses res-
sortissants à l’étranger font l’objet
d’une attention croissante. Ainsi, ces
dernières années, la gestion de la
migration est devenue une priorité
pour les autorités, affirme-t-on offi-
ciellement. Ainsi, explique le minis-
tère de la Fonction publique, plu-
sieurs initiatives ont été mises en
place pour élaborer des stratégies
sectorielles de gestion des migra-
tions, notamment dans le cadre du
développement et de la migration
du travail, ainsi que des développe-
ments importants dans le code pé-
nal avec des nouveaux arrêtés par
rapport à la traite et au trafic de mi-
grants.

Par rapport à ces différentes stra-
tégies, plans d’actions et projets en
lien avec la migration élaborés au
Togo, le gouvernement envisage
aujourd’hui de dresser un état des
lieux. Une étude qui reposera sur
une analyse approfondie de la lé-
gislation nationale et des documents
relatifs au sujet déjà élaborés dans
le pays par différents acteurs (en
particulier la Stratégie nationale de
migration et de développement, la
Stratégie pour la migration profes-
sionnelle et le Plan d’action national

ties prenantes.
Il est attendu un rapport détaillé

présentant un avant-projet de l’étude,
à présenter au Comité interministé-
riel et au coordinateur du projet de
l’OIM basé au Togo. Et une révi-
sion finale de l’étude. La dernière
version du document aura pris en
compte les commentaires et re-
commandations faites par le coor-
dinateur du Projet et la partie natio-
nale.

Il est rappelé que les autorités tra-
vaillent depuis un moment à mettre
en place une politique migratoire plus
élaborée. C’est à ce sujet qu’un ate-
lier de validation d’un document sur
la stratégie de migration profession-
nelle s’est tenu le 13 novembre der-
nier, dans le cadre de la mise en
œuvre du projet «Soutien à la libre
circulation des personnes et la mi-
gration en Afrique de l’Ouest» financé
par l’Union européenne et la
CEDEAO. Ce qui a permis aux
parties prenantes de prendre con-
naissance de la version finale du
document avant son adoption par le
gouvernement. Entre-temps, début
avril dernier, un atelier de formation
sur la thématique de la migration
professionnelle s’est ouvert à Lomé,
sous l’égide du ministère de la Fonc-
tion publique, du travail et de la ré-
forme administrative, en collabora-
tion avec le Centre International pour
le Développement des Politiques
Migratoires (ICMPD). Il a servi à
renforcer les capacités des acteurs
du secteur, aux fins de maîtriser les

L’actuelle crise sociopolitique au
Togo a entrainé une baisse de chif-
fre d’affaires maximale de 50% au
second semestre 2017 chez des
entreprises ayant fait l’objet d’un
sondage de la Chambre du com-
merce et d’industrie du Togo
(CCIT). Selon l’enquête d’impact
réalisée par la CCIT, «sur 912 en-
treprises interrogées en fin 2017,
71,93% déclarent enregistrer une
baisse de leur chiffre d’affaires de
25 à 50% au second semestre
2017".

82,77% des dirigeants de socié-
tés imputent la contre-performance
aux «tensions politiques» en cours

au Togo depuis août 2017 et qui sont
relatives au désaccord entre le pou-
voir et l’opposition sur des réformes
constitutionnelles. Et 74,34% des
chefs d’entreprises questionnés
«assurent faire face à une situa-
tion financière précaire».

La nouvelle crise politique est in-
tervenue alors que le Togo a entre-
pris de consolider sa position stra-
tégique de hub pour le transport
maritime et aéroportuaire en Afrique
de l’ouest, en misant sur les atouts
du Port autonome de Lomé, seul
port naturellement en eau profonde
dans la sous-région, et son aéro-
port qui été modernisé avec des fi-

nancements chinois. Faute de con-
vergence de vues pour opérer des
réformes politiques et constitution-
nelles, le pouvoir et une coalition de
14 partis d’opposition entretiennent
une situation sociopolitique tendue
peu propice à l’essor des activités
économiques dans le pays. Afin de
mettre la pression sur le gouverne-
ment et l’Union pour la République
(UNIR, pouvoir) à faire plus de con-
cessions, l’opposition procède à
des marches politiques répétitives
qui mobilisent des milliers de per-
sonnes dans les rues.

(Avec Xinhua)

instruments statistiques sur la mi-
gration professionnelle aux niveaux
international, régional et national ;
connaître les stratégies pour déve-

lopper les statistiques sur les mi-
grations de main d’œuvre et le ca-
dre normatif du Bureau Internatio-
nal du Travail (BIT), et proposer une

Jean AFOLABI architecture de collecte et de pro-
duction des statistiques sur la mi-
gration de travail au Togo. Pour le
gouvernement, la migration profes-
sionnelle, bien qu’elle soit une pré-
occupation, peut, en étant bien en-
cadrée, devenir un levier de déve-
loppement économique, écrit le
confrère de Togo First.   

Le projet «Soutien à la libre circu-
lation des personnes et la migration
en Afrique de l’Ouest» consiste es-
sentiellement à accompagner le
Togo dans l’élaboration de sa stra-
tégie de migration professionnelle et
de son plan d’action opérationnel.

Photo de famille des participants à l’atelier de novembre 2017
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Célébration en différé de la francophonie
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poèmes ayant pour thème « la
francophonie ou la langue fran-
çaise », le premier prix est revenu
à Abory Timoléon du Complexe
scolaire le sourire plus.

Le jury très impressionné par les
performances des élèves, a dû
s’appuyer sur des critères tels que
la maîtrise du texte, l’articulation, la
prononciation, le gestuel ou l’oc-
cupation rationnelle de la scène
pour les départager.«En dehors du
fait que celui-ci leur permet de
connaître leurs limites à l’écrit, de
les dépasser et d’en apprendre un

Chaque année, à la date du 20
mars, est célébrée la Journée In-
ternationale de la Francophonie.
C’est l’occasion pour des millions
de francophones du monde de fê-
ter leur langue en partage et de
célébrer la diversité de la Franco-
phonie.  Horizon Développement,
une organisation non gouverne-
mentale qui œuvre pour l’amélio-
ration de la qualité de l’éducation, a
choisi de célébrer en différé la
Francophonie par une initiative ci-
toyenne : un concours de Dictée et
de déclamations de poèmes en
langue française pour les élèves
dont la finale a été discutée entre
trois établissements (sourire plus,
bon grain et la Fabienne2) le 18
avril à Lomé.

En effet, le français, langue offi-
cielle du Togo, est plus ou moins
parlé par les jeunes élèves et sur-
tout la maîtrise des règles à l’écrit
de cette langue s’avère difficile.
C’est encore plus vrai pour les élè-
ves des écoles publiques qui, à
cause des effectifs élevés par
classe, ne bénéficient pas du de-
gré d’attention qui leur est dû. Ce
concours de dictée et de poèmes
a été une occasion supplémentaire
pour ces élèves de progresser en
français, de le parler, de l’écrire
correctement et d’en respecter la
syntaxe. Après le passage des
candidats qui ont déclamé des

Résultats du tirage N°1422  de LOTO BENZ du  18 Avril  2018
Numéro de base
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Loterie Nationale Togolaise

COMMENTAIRE DU TIRAGE N°1421
DE LOTO BENZ DU 11 Avril 2018

Le tirage de Loto Benz du mercredi 18 avril 2018 porte le N°1422.
Mercredi dernier, de nombreux gagnants de lots intermédiaires, c’est-à-dire de lots de

montant inférieur à un million de francs ont été enregistrés sur toute l’étendue du territoire
national. ont été enregistrés.

La remise des lots se fera à LOME au siège de la LONATO et à l’intérieur du pays dans les
agences régionales.

La Tranche Commune Entente est de retour! Cette année, découvrez le Burkina Faso en
achetant  à 200F CFA un ticket de la TCE 2018!

Grattez et si vous découvrez trois fois un montant, vous gagnez immédiatement ce montant
! Vous pouvez gagner jusqu’à 500.000F CFA !

Si vous découvrez trois fois le symbole de l’AVION, vous gagnez un voyage au Burkina
Faso où vous irez tirer vous-même au sort, votre gros lot, lors du grand tirage régional qui aura
lieu le 27 juillet 2018!

Au tirage, vous pouvez gagner jusqu’à 10.000.000F CFA.
Si vous n’avez pas gagnez au grattage, une autre chance vous est offerte ! Gardez vos

tickets non gagnants. Un tirage de lot intermédiaire leur est consacré! Vous pouvez ainsi
gagner de 5.000 F CFA à 100.000F CFA ! Votre numéro de tirage se trouve dans la zone de
grattage.

Avec la TCE 2018 multipliez vos chances et gagner !
BONNE CHANCE A TOUS !!!

Sodoga Pierre, coordinateur de
l’Ong Horizon Plus.

Dans la catégorie « Dictée», sur
les 11 participants, seul un candi-
dat a obtenu une moyenne de 10/
20. Les prix sont composés de sac
de course de TV5 Monde, des
dictionnaires, des manuels de con-
jugaison et de grammaire
etc « Ce concours de dictée doit
être perçu comme un moyen de
susciter l’émulation et la culture
du mérite, des valeurs nécessai-
res pour un cursus scolaire réussi
et plus généralement une vie de

peu plus sur la langue française,
ce concours de dictée est l’occa-
sion pour les élèves de différen-
tes écoles, parents et enseignant-
e-s de se rencontrer et d’échan-
ger collectivement. », a précisé

succès », a ajouté Sodoga Pierre.
Le Concours Interscolaire est

rendu possible grâce aux contri-
butions deTV5MONDE, de la fran-
cophonie, d’Echoppe Togo, etc.

Photo de famille des lauréats

à la détermination des élèves ?  Tout,
porte à le croire. Reine, élève au
lycée Technique d’Adidogomé, a une
petite idée sur la question : «Peut-
être qu’ils les professeurs ont com-
pris qu’il n’y a pas un âge pour se
faire belle et exprimer sa féminité».
Quant à Carole, elle pense que le
monde évolue et qu’il faut évoluer
avec lui.

Certains professeurs pensent tout
à fait le contraire. Pour M. Lawson-
Hellu, les filles doivent d’abord vivre
leur innocence et éviter de brûler des
étapes dans leur processus de ma-
turation. Se rappelant ses scolarités
passées, Carole s’arrête sur un de
ses enseignants M. Lawson-Hellu,
qui ne pouvait tolérer le maquillage.
«Chaque fois qu’on avait cours avec
lui, il nous démaquiller avec son
éponge mais cela ne nous découra-
geait pas. Juste après son cours, on
se remaquillait». Les filles très ingé-
nieuses avaient trouvé entre les
cours un petit moment qu’elles ap-
pellent «séance maquillage» «Nous
avons toujours une trousse de ma-
quillage avec nous, enfouie dans nos
sacs», soutient Carole. Phillipa fai-
sant partie du groupe de Carole,
renchérit : «Dès fois excédé, le pro-
fesseur nous renvoyait de la classe».

De qui ces gamines tiennent-elles
leurs attitudes ? Carole n’a pas cher-
ché loin. Sa maman est son inspira-
trice. «Ma mère est un accro de la
mode. J’aime sa façon de s’habiller,
sa façon de se mettre en valeur. Je
cherche à lui ressembler», confesse
la jeune fille les yeux pétillants de bon-
heur. Pourtant, d’après Carole, sa
maman n’aime pas qu’elle se ma-
quille. Selon ses dires, elle le lui re-
proche toujours. «Elle trouve que le
maquillage est prématuré pour moi»,
grommelle la jeune fille qui sourit lais-
sant apparaître son percing sur sa
langue. Sonia, elle, dit être encoura-
gée par sa mère qui vit aux Etats-
Unis. «C’est elle qui m’envoie mes
habits. Si c’était mauvais, elle ne
l’aurait pas fait», soutient-elle. Quant
à Phillipa, ses parents n’émettent pas
d’appréciation sur sa façon de s’ha-
biller. Ils ne sont même pas au cou-
rant de ce qu’elle fait. «Je prends le
temps de me démaquiller avant de
rentrer à la maison».

Mode et Beauté
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ches des classes de 5ème, 4ème et
3ème ne s’en privent pas. Elles rivali-
sent avec leurs aînées des classes de
première et terminale. La preuve, à
notre passage, nous avons trouvé
quelques unes massées dans la cour,
sous un arbre en plein marchandage
avec une femme, la trentaine épaisse
vendant des hauts, des bas slim, des
accessoires et autres gadgets. Les
collégiennes s’agenouillent devant le
gros sac blanc contenant la marchan-
dise pour choisir soit un haut soit un
pantalon. «Les élèves s’habillent bien
maintenant. Ce sont mes principales
clientes. Je leur donne la marchan-
dise souvent à crédit», explique la
dame assaillie par ses clientes.

 «Il n’y a pas un âge pour se
faire belle»

Dans une des classes de cinquième
d’un établissement privé visité, une fille
attire l’attention. Elle se nomme Sonia.
Elle a juste 15 ans. Elle a greffé sur sa
tête des cheveux naturels, couleur
marron qui arrivent jusqu’aux épau-
les. Le teint légèrement éclairci, Sonia,
très précoce pour son âge, enfile une
leggins jaune qui ressort ses courbes
étourdissantes. Son haut couleur
rouge laisse entrevoir ses seins. Ses
camarades de classe la surnomment
«Lady Gaga» du nom de cette affrio-
lante et sulfureuse chanteuse améri-
caine. «Elle s’habille très classe», souf-
fle une élève visiblement sous le
charme de Sonia. Une autre qui ne
semble pas apprécier le mode vesti-
mentaire de Sonia, la trouve «extra-
vagante» et «provocante». «Elle porte
les leggins serrées, avec des hauts
sautés qui laissent apparaître ses
seins. Le visage maquillé à
outrance», détaille-t-elle l’air dédai-
gneuse. Interpellée, Sonia dit être en
paix avec elle-même. «Je ne me sou-
cie pas des avis des uns et des autres.
Mes camarades sont libres d’appré-
cier mais moi aussi je suis libre de
m’habiller comme je veux. L’essentiel
c’est que je me sens à l’aise dans
mes accoutrements», se défend-t-
elle.

Il n’y a pas longtemps, dans les
salles de classe, le maquillage et les
tenues jugées «trop sexy» n’étaient
pas autorisés. Aujourd’hui, cette pé-
riode semble être loin derrière nous.
Les établissements ont-ils capitulé face

Tout dans son accoutrement laisse
penser qu’on a affaire à une femme
d’âge mûr. Carole parade sur ses hauts
talons sur la chaussée faisant fi du re-
gard des passants. Elle est élève au
Lycée Technique d’Adidogomé, en
classe de première G3. Moulée dans
une jupe courte, la démarche lente,
Carole traîne sa frêle silhouette le long
du mûr qui mène à l’entrée principale
de son établissement. Teint poudré,
les cils subtilement relevés avec du
mascara bleu foncé, mettant en valeur
son blanc d’œil. Le tout rehaussé avec
un rouge à lèvre qui met en exergue
les contours de ses lèvres charnues.

«Sortir sans me maquiller. Oh
quelle horreur !»

A 16 ans, la jeune fille semble bien
maîtriser les astuces pour se montrer
belle. Belle pour se présenter à son
cours de français prévu, ce lundi, à
14h30. Elle a accepté avec ses amies
de nous accorder quelques 15 minu-
tes, le temps que la cloche sonne. Un
groupe de cinq filles, toutes habillées
et maquillées presque de la même
manière. De vraies poupées Barbies.
«J’adore me faire belle. Je ne m’ima-
gine pas aller à l’école sans me ma-
quiller. Oh quelle horreur ! Que Dieu
m’en garde !», s’écrie presque Carole,
la mine grimacée. La réaction de cette
gamine en dit long sur l’importance
qu’elle accorde à son paraître. Sa co-
pine, Phillipa, très coquette dans ses
escarpins qui affinent sa silhouette sou-
ple, est du même avis qu’elle. Le ma-
quillage est pour elle un rituel dont elle
ne peut se passer, pour rien au monde.
«Je me donne les moyens pour me
faire belle», prévient-elle. Phillipa se
réveille à 4 heures du matin quand
elle a cours à 6h45 pour faire sa toi-
lette et prendre soin de sa tête et de
son visage. «Je prends le temps qu’il
faut», admet-elle. Cette tendance des
adolescentes à s’habiller comme leurs
mamans n’est pas seulement le lot des
lycéennes. Au collège également les
filles se donnent à cœur joie aux ma-
quillages et se plient aux exigences
de la mode. Ici le plus étonnant c’est
que ce phénomène est aussi
constatable chez les élèves des éta-
blissements confessionnels. Adoles-
cence oblige ? En tout cas, les pota-

Des jeunes filles, pour la plupart mineures, s’habillent comme les femmes, se maquillent plus
que leurs mamans. Elles dansent plus vite que leurs âges. Ces accoutrements «extravagants» se
prolongent jusque dans les salles de classe où la majorité des professeurs laissent faire. Qu’est-
ce qui se passe dans la tête de ces adolescentes ? 

Etonam Sossou

Etonam Sossou

voire 3 ans et les coûts économi-
ques et sociaux y relatifs sont esti-
més entre 30 et 45 milliards par an,
selon les Etats. La perte annuelle qui
en découle, estimée à environ 20%
des investissements annuels, est
supérieure au budget alloué aux tra-
vaux d’entretien routier dans les Etats.
Plus de 80% des surcharges en di-
rection de l’hinterland proviennent des
ports de Cotonou, de Lomé, de
Tema, d’Abidjan et de Dakar.

tonnes contre 59 tonnes pour les vé-
hicules articulés destinés au trans-
port d’hydrocarbures. Cependant,
une tolérance de 5% du poids total
en charge est accordée pour tenir
compte de la marge de fiabilité du
matériel de pesage.

La surcharge est désastreuse
pour les économies nationales. La
dégradation prématurée des infras-
tructures routières, avec une durée
de vie ramenée de 15-20 ans à 5-7

la sortie de l’enceinte portuaire et des
plateformes de tout véhicule chargé
non conforme, etc. Comme ses voi-
sins de l’Uemoa qui ont ramolli la
norme, le Togo a révisé le Règlement
14 à un seuil de tolérance de 15%. Le
poids total autorisé en charge pour
les véhicules lourds couramment
appelés «2 ponts, 3 essieux», circu-
lant sur le réseau routier revêtu de
l’Union économique et monétaire
ouest-africaine (Uemoa), est de 51

Lutte contre la surcharge / Aux postes de pesage du Port ou de Djéréhouyé
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